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En comparaison avec les pratiques scolaires, le champ de la formation

professionnelle initiale et continue ne constitue à l'évidence pas un cou-

rant dominant de la recherche en éducation. Pourtant, des enjeux multi-

ples jalonnent les débats publics dans ce domaine : comment assurer une

plus grande équité dans l'accès à la formation et une diversification des

publics de la formation professionnelle ? Comment contribuer à mieux

connaître et à valoriser ce domaine de l éducation? Comment assurer

des expériences de formation fluides, cohérentes et continues entre les

lieux et les institutions de la formation ? Comment mieux comprendre

et reconnaître le travail des enseignants et des formateurs de la forma-

don professionnelle ? Autant de questions qui reviennent régulièrement

sur l avant de la scène politique et médiatique, sans pour autant trouver

des réponses définitives et univoques.

On pourrait penser que les questions sociales formulées ci-dessus ne

concernent que de manière marginale le travail du linguiste. Or il ne

s agit là que d une apparence trompeuse. Si le travail ne s accomplit pas

sans une «part langagière», selon la formule utilisée par Boutet (2001),

1 Langage à-Société u° 168 - 2019/3
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les pratiques inhérentes à la formation professionnelle sont, elles-

aussi, étroitement imbriquées dans des réalités langagières, et ce de

deux manières. Elles le sont d abord dans la mesure où des contenus à.

caractère langagier constituent souvent des objets d'apprentissage voire

d'enseignement et d'évaluation dans les dispositifs de formation profes-

sionnelle. Et elles le sont aussi parce que les réalités du langage en usage

servent fréquemment de moyens ou de ressources pour la formation.

C est là le pari de ce dossier thématique que de porter lattenuon à ce

qui peut être considéré comme un «point aveugle» de la recherche por-

tant sur les usages du langage en contexte : l'étude des processus d ensei-

gnement, d instruction et de développements tels qu'ils prennent place

en situation de travail ou, plus généralement, à propos des pratiques pro-
fessionnelles. Dans ce contexte et en continuité avec des travaux déjà dis-

ponibles dans ce domaine (Filliettaz 2009; Lacoste 1992; Losa 2017),

les contributions regroupées dans ce dossier thématique questionnent

les spécificités à la fois théoriques, méthodologiques et empiriques de ce

qu'on pourrait désigner comme une «linguistique sociale de la forma-

don professionnelle».

L'arucle inaugurai de Laurent RUiettaz et Patricia Lambert propose

d explorer le périmètre de ce champ en voie de construction que consti-

tue une linguistique sociale de la formation professionnelle. À partir d'un

inventaire des questions sociales qui structurent ce champ, les auteur.

rice.s montrent d'abord comment les réalités langagières peuvent être

conçues comme des ingrédients constitutifs des processus de formation

professionnelle. Pour suivre, ils identifient et décrivent quelques-uns des

objets de recherche qui façonnent ce champ et permettent d'en cerner

les contours. Ils évoquent à ce propos plusieurs axes de recherche struc-

turants : les processus d enseignement et d instruction; les processus

d'apprentissage et de développement; les processus de participation et

de socialisation ; et la question des compétences et de leur construction.

Enfin, dans une partie conclusive, ils évoquent les effets que peuvent

produire les questions sociales de la formation professionnelle sur le

champ d'une linguistique du discours et de l'interaction, que les enjeux

de connaissance soient descriptifs, impliqués ou critiques. Ce faisant,

ils interrogent les conditions auxquelles une linguistique sociale de la

formation professionnelle peut se constituer sur le plan disciplinaire,

à l'interface d'autres disciplines.

La contribution des réalités langagières aux contenus du travail et de

la formation repose d'abord sur le fait que la langue, en tant que disci-

pline scolaire, constitue souvent un objet d enseignement qui compose
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C est notamment ce quillustre, dans ce numéro thématique, la

contribution de Philippe Hambye et Jean-Louis Siroux, consacrée à

renseignement professionnel aux métiers de services dans le système

éducatif belge francophone. Les auteur.rice.s montrent, à partir d'une

démarche ethnographique fondée sur des observations participantes, des

recueils de documents authentiques et des entretiens avec des acteur, rice. s

impliqué.e.s dans la formation, que les productions langagières ne sont

pas absentes du curriculum prescrit, et qu'elles prennent notamment la

forme de «compétences» ou «d'indicateurs», que les élèves doivent maî-

triser au terme de leur formation. Ils montrent aussi que les enseignants

mettent régulièrement les élèves dans des situations simulées dans les-

quelles ils doivent adopter et apprendre des gestes discursifs stéréotypés,

qui incluent notamment la gestion de situations problématiques, les for-

mules de polkesse et de déférence ou encore la production d'un registre

de langage surveillé ou « soutenu ». Ces observations amènent les auteurs

à considérer que la place de l enseignement des compétences langagières

se caractérise par une forme d'abandon des ambitions proprement sco-

laires en matière de développement d'un rapport au langage scnptural :

dans la formation aux métiers de services, la transmission des compé-

tences langagières générales et transversales semble rabattue au profit

de comportements fortement normes et jugés nécessaires à une inser-

tion professionnelle. C'est dans ce sens que les élèves de renseignement

professionnel, en dépit des intentions affichées par les concepteurs de

la formation, semblent ici faire davantage l'expérience d'un rapport de

domination et d'une division verticale du travail plutôt que celle d'une

émancipadon individuelle et collective.

Les articles regroupés dans ce dossier thématique apportent également

un regard renouvelé sur les pratiques de transmission des savoirs, dès

lors qu'ils ne réduisent pas celles-ci à des formes verbales qui véhiculent

des contenus d'informauon, mais les pensent au contraire comme des

actions à la fois situées et incarnées, qui rendent manifestes des réalités

épistémiques sans nécessairement les communiquer de manière explicite.

C'est notamment cette thèse que défend la contribution de

Meredith Marra, Janet Holmes et Bernadette Vine. A partir d'un cor-

pus de réunions professionnelles enregistrées dans le secteur des services

en Nouvelle-Zélande, les auteur, rice. s étudient comment des conseils

sont adressés à des novices par des travailleurs expérimentés. L'analyse

des données, conduite dans une perspective socio-pragmauque,
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montre que les conseils sont rarement produits, négociés et interpré-

tes sur un registre explicite, mais prennent parfois des formes subtiles

qui sont éloignées d objets à apprendre. Ceci conduit à réinterroger de

manière critique l opposition dichotomique entre des formes d insttuc-

rions explicites et implicites.

La contribution dAnne-Sylvie Horlacher incarne et prolonge une

tradition de recherche centrée sur l'étude des liens entre les processus

d'interacuon et les mécanismes de participation et de socialisation. À par-

tir d une analyse muldmodale d'interactions enregistrées dans des salons

de coiffure, l'autrice identifie et décrit des « moments pédagogiques » lors

desquels des apprennes en formation initiale sur ces lieux de travail solli-

citent leur maître d'apprentissage afin de formuler des demandes concer-

nant l'usage de produits chimiques appliqués sur les cheveux des clientes

dont elles s'occupent. Elle montre à ce propos les liens d'interdépen-

dance qui existent entre le niveau d'expertise des apprennes, les condi-

dons interactionnelles dans lesquelles elles produisent des demandes

d'aide, et enfin les conditions dans lesquelles le maître d'apprendssage

répond à ces demandes et les enrichit sur le plan épistémique. Conduit

à partir d'une démarche d'analyse conversadonnelle d'inspirauon

ethnométhodologique et multimodale, ce travail montre comment les

mécanismes de socialisation et de reconnaissance de l expertise sont

profondément incarnés et accomplis dans conduites interactionnelles

conjointement interprétées par les participants.

L'ensemble des contributions du dossier affiche et illustre, à par-

tir de perspectives disciplinaires variées, une double conviction. Celle

d'abord que les instruments analytiques issus des sciences du langage

sont à même d'éclairer utilement les questions qui animent et stmc-

turent le champ social de la formation professionnelle. Celle ensuite que

les pratiques empiriques de la formation professionnelle sont, elles-aussi,

à même d'exercer un pouvoir configurant sur les objets et les questions

que se posent les linguistes lorsqu'ils sont amenés à explorer les rapports

entre langage et société.
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ET
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Le champ de La formation professionnelle ne constitue pas un courant
dominant de la recherche en éducation. A ce jour, la sociolinguistique, L'analyse
conversationnelle et l'analyse du discours ne se sont pas non plus fortement
emparées des questions sociales en lien avec le champ de La formation
professionnelle initiale et continue.
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des sciences du Langage et des pratiques de formation professionnelle :
quelle est La part du langage dans les questions sociales qui se posent dans la
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sur les cadres de référence des sciences du Langage?

En questionnant Les spécificités à la fois théoriques, méthodologiques et empiriques
de ce qu'on pourrait désigner comme une «linguistique sociale de la formation
professionnelle», Les contributions regroupées dans ce dossier thématique
viennent éclairer un point aveugle de l'étude du Langage sur un terrain à La croisée
de L'éducation et du travail.
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